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LA PRESENCE 


des absens, 

O V 

facile moyen de 

rendre préfentau Médecin 1 
ftac dVn malade abfenc. 

Dreffe par les Doéteurs en Médecine^ 
Çonfultans charitahlement à Paris 
four les pauvres malades. 

PREFACE, 

’Afp&ob ATi-ON de DieUÎ 
& des Sommes qu’ont ren- 
Cosfultations 

B Chantables ne permet pas 

que ce grand bien demeure 
pluf lorig-ççropa dans Pcntcinte 



. ^ jac Paris : Il faut, que comme cette ville 
Princeffe & Métropolitaine du Royaume, 
a la première goufté les fruits de cette Cha¬ 
rité, qül continue defe communiquer tous 
les jours avec le fuccez que nousiaiflons a-; 
Boncêr à dix mille bouches, d'autant moins 
ingrates de cette recpnnoilTance,quec’eft 
la feule qu’ils luy pe^uvent rendre, apres les 
rcmcrcimcns à l5icH qui en eft l’autheur t 
Elle envoyé encor de Ton centre comme 
autant de rayons par tour le monde ; qui 
|^çi|iteront à les peuples le moyen 
Méprendre part aux *effets'de cette charité. 

. / Pour ce fairecette charitable Compa¬ 
gnie a eRimé ne fç devoir pas contenter de 
donner toutes lés feraàines vnc apres kif- 
néepntiere,quiefl; celle des Mardis, aux 
Cônfulcatiéns qui fe font daiiy la grande ' 
faLlé du Bureau d'Adreffe deftinée à cet 
effet pour y recevrsiprpus Icÿ malades qui . 
fe prefentent : Elle n’eftime pas encor 
avoir affez fait de jdéputër, côme ilfc pra- 
tj:^ue des Médecins de fon Corps , pour • 

■ aller vifîtêr, traiter ^ faire médi camenter j 
' ceux qui ne fe peuvent tranfportcr à ce Bu- i 
feaujui fnefmesd’ayoîrtellèmét multiplié 1 
ces éonfultations pour la commodité des 
' palades qui arrxvchc les autres joi^rs dé ' 



Ja remake, que l’on trouve tous les jourà 
depuis dix heures du matiH jufquesà rnidy, 
du moins trois Confultans dans le mefme 
lieu : lefquels y vaquent diligemkent à 
traiter riches &pativrcs. Elle a d’abondant 
|agé à propos pour rendre vn fi grand bien 
d’autant plus cômunicable.e’eft à dire d’au¬ 
tant plus grand j.de dreffer vn formulaire 
pour Ivfâge des malades abfens, tellement 
familier, que non feulement i’Apothiquai- 
re & le Chirurgien des champs & ccluy qui 
aura la moindreconnoiffanee des maladies 
& de leurs accidens, mais jufques aux fitn- 
ples femmelettes & enfans , moyennant 
qu’ils fçaehent lire , les pourront fuffifâm- 
ment inôruirc de l’cftat du malade, de fa 
maladie & de cous les fymptomes & cir- 
çonftaHCCS néccifaires pour tirer les indica¬ 
tions requifes à les bien Sc méthodique" 
meltit traiter, voircauSî bien que fi le mala¬ 
de cfioit préfent. 

Et encore que cette commodité, foit ca¬ 
pable de s’infîniicr aflez d’elle mcfmcdaQS 
f’efprit des hommes : Neantmoins pour ce 
qué plufleurs ( ôc notamment ceux qui fa 
font voulus rendre partiejî formelles contre 
cette Charité ) ne manqueront non plus à 
impligncr ce louable dçfiein , qu’ils ont 





fàit tous les autres précédcns qui tendeni 
à'mefme fiadela commodité des pauvres 
maUlades : leurmédifancefcrvira d’cxcu- ; 
fe au divertiffement que nous donnerons | 
au Ledeurspar la déduaion des vtilitcï qui i 
reviendront de cette inveution. j 


J/'tilitez àe ce Livret. 

C EUX qui ne voudront ou ne pourroae 
faire venir les Médecins cher eux: foit 
pour eneftre trop éloignez, ou n’avoir pas 
le moyen de payer le voyage de ceux auf- 
quels ils fc confient, & qui ne fc pourront 
ou ne voudront trartfporter chez eux, trou¬ 
veront icv dequoy fuppléer à ce defaut: n’y 
ayant aucune des remarques & dernandes . 
que les Médecins ont accouftume de faire 

àleurs malades, & d’où ils prennent leurs 
indications, qui n’y foit employée. 

Par ce moyen pluficurS pauvres malades 
BC feront plus dcftitüezdc confeil comme 
ils font dans la campagne & dans les lieux 

écartez des grandes villes:ce qui tourncau 
grand préjudice deplufieurs: pource qu ils 
font contrains de commettre le traitemeni 
de leurs maladies à des Apothiquafrcs , 
Chirurgiens K Barbiers demeuras aux vU- 
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îages qui ne font pas tousjours 
ïpentinftruifspour bien dcfcrire vne mala¬ 
die ni fesaccidens : à feutc dçquoy les ma¬ 
lades mearcnt foavenc de maladies au c6- 
mancement légères & curables, fî elles euf- 
I fcnt cfté bien traitées, voire qui pis cft, fans 
i avoir donné ordre àleur ame,ni à leurs afFai- 
[ fes domeftiqucs, pour n’avoir pas préveu 
le péril où ils cftoiétigrande partie,defquels 
funcftesaccidcHs le pourra déformais évi¬ 
ter ; puis qu’il n’y aura aucun, comme j’ay 
dit, fi ignoranti pourveu qu’il puiffe tant 
; feulement lire, qui ne foit capable de don¬ 
ner fuffifante inâruélion à tel Médecin 
qu’il voudra, de l’cftat du malade abfent & 
de fa maladtê, parjle feul vfage de ce livre. 

Les malades mcfmes qui font'traitez auy. 
champs & lieux écarte 2 ,par des Chirurgies 
& Apochiquâircs capables ât dreffer les 
mémoires pour envoyer cûnCuker leurs ma¬ 
ladies, en feront beaucoup mieux fervis en 
ec qu’on n’ûublkrà aufuae dreonftance 
requifcarcntiere & parfaite connoilTance 
de leur mal : eftant notoire que les plus gra¬ 
des fautes qui fe commettent aw traitement 
des maladies, viennent de ce qbi’ellesnefonc 
pas bien connues : l’vne efianc prife pour 
i autre ; ^parvaiîf, la Médciuxn’efiantpas 




^ art de deviner, comme le vulgaire igno¬ 
rant fc perfiiade , on nefçauroit apporter 
trop de circonfpeéiion à bien inftruireva-, 
Médecia. Ce qui fe fera beaucoup mieux 
quand ceux qui luy ciivoycHt le récit d vnè 
maladie auront leur leçon par èferit, dOnf 
la levure les conduira comme par la'mairt 
à la remarque de toutes les chofes dignes dé 
confidération : lefquellesautremcntcfcha- 
" pent facilement à la mémoire: De forte que 
ceux qui voudroient mcfmcs drelTcr négli¬ 
gemment ces mémoires pour prendre l'avU' 
dcsMcdccinsjnelcpourront plus faire,eftas’ 
obligez de remarquer ou faire mention de; 
chacun chef du livret: & par^infî on n’y 
pourra plus faillir pàr ignorance , ni par 
malice,les deux feules voyes par lefquélle® 
fef commettent toutes les fautes. , 

les îv^édecins mefmes abfens, derquel^ 
on demande favis, par cètte méthode fe¬ 
ront néceifitez de fe rendre plus cxaâs 
àlaconnoifrance& difeernement des ma¬ 
ladies & en la defeription de leurs remèdes: 
pource que mettarïs, comme ils feront te¬ 
nus de faire, leur avis au pied du Livret ou 
la maladie fcranaïfVemcnc dépeinte dé¬ 
crite, les defaux de leurs ordonnances s’il y. 
en avoir, feroient bieiï plus nfemarquables: 
' ■ comme 



icominc on rccbanoifi mieux ies fautes qué 
les pciotres font en la repréfencation des 
perfonnes préfentes, ou dont les traits dé 
vifage font bien connus, tel que fera l’e 
ftat des malades reprefenté par cette in¬ 
vention,& d OH par ce moyen les perfonnes 
capables en l’art de Médecine jugeronu 
du fçavoirou de l’ignorance du Médecin 
qui auroit donne fori avis : Ce qui ne 
ic peut pas faire à la façon qui fc pratique 
cnordonnant à part : où l’on peut feule¬ 
ment difeerner fi vnc ordonnance cft bien 
dofee & pofiîble fi elle vient d’vn Medécin 
qui foit exercé en la pratique de fon arcj, 
Siais non fi elle eft ordonnée à propos 
&fî elle convient à la maladie, qui cS le 
principal. Tellement que chaque Méde¬ 
cin confidérant qu’il ira de foa honneur, 
au lieu qu’il n’cft aujoùrd’huy porté que 
par la confcicnee j fera encor touché de lâ 
perte de fa réputation: qui fervira d’vn dou¬ 
ble éguiÜoa.poür l’inc,iccr, fcd’vn doublé 
lien pour l’attacher plus ferme a fon devoir. 

Les Médecins qui traitent des malades 
de conféquencc, & dont il importera de 
remarquer detemps-ememps, voire plu- 
Êeurs fois le jour , l’cftat de leur maladie, ÿ 

tràiivcrsBUulïLva nowble foulagetnccdf 

• -- ----- 



îeBr mémoire , & vn grand abrégé. Cai 
ayans autant de livrets , comme ils vou¬ 
dront remarquer de temps divers , ils 
pourront arrefter en chacun de ces li¬ 
vres l’eftat prefeot de leur malade,à l’imi¬ 
tation des Aftrologucs qui arreftent de 
temps en tempsl’eftatdu Ciclfurlepapier: 
lequel cftat s’cçoulcroit autrement de leur 
cfprit & leur empefeheroit le jugement 
qu’ils en veulent faire ; comme au contrai¬ 
re ces diâfercQtcs affictes & eftats de leur 
malade faciliteront aux Médccinsles con- 
féqucnccs qu’ils voudront tirer de leur 
comparaifon, pour en inférer les crifes 3e 
les autres mouvemens de la nature. 

Il y a plufîcurs maladies honteufes qui 
empefehent les malades de fc découvrir, 
& par cette titeiditc fc rendent incura¬ 
bles : au lieu que par ce livret chacun pour¬ 
ra en tsifant fon nom, qui ne fertrien à la 
cùrc dés maladies, en rapporter vnbon & 
falutftirc avis. 

£n fin, comme la veuc eft le plus pronap*. 
de tous Icsfens, chacun verra dans ce ta¬ 
bleau , comme dans vn miroir, vne infi^ni-! 
te d’interrogations , aurqucllcs il feroit. 
ennuyeux de vaquer , s’arreftant fur les 
^ofea quilç mériteront, & parcourat eeUc|- 



« * ’ ^ 
quiluy fembleront dignes de nulle ou de 
petite eonfidération. 

Voila quelquei vnes des vtilitez de noftra 
-livret -.rvfage vous découvrira le refte. 

Car oa ne s’amufera point icy à refpon^ 
dre à ceux qui prenans à tafehe der def- 
crier les inventions d’autruy, diront que 
l’on ne peut comprendre dans vn livret 
l’infinité des eirconftances dont la diverfe 
conbination fait varier le cas: puis que le* 
lettres d’vnfcul alphabet fuffizent à deferi- 
rc vnc infinité de vÈ>lumcs:& quand iesMé- 
decins, Apothiquaires^ Chirurgiens» & en 
leur abfcncc les autres perfonnes qui en- 
voycront icy demander avis de quelque 
maladie y trouveront des chofes extraor¬ 
dinaires & qui raériteroient qu’il en fuâ 
faite mention expreffe, rien n’cmpefche- 
ra qu’ils ne les y ajouftent, comme les li¬ 
vres delà Phyfique n’empcfehenc pas que 
l'on ne parle des monftres. 

Aufli peu nous pourra nuire ce qu’oa di¬ 
ra que cette in vent ion n’eft pas à nous : veu 
que l’on en.pouvoit autant reprocher à Ga- 
licnjqui avoit tiré fa dodriae d’Hypocrate, 
4c luy mcfme d’ailleurs ; n’eftant pas peu da 
donner l’ordre aux chofes & en faciliter 1’v« 
Çigc. Mais lâpàflî la v^ité aux autres^ 



i% ■' 

fions ferons aflTez contcns que le public^ 
voire ceux raefraes qui nous avoient blaf- 
mez au c.ommanccment, en rcçoivcncl’vti- 
lité 5 fans fe foncier autrement d’où elle 
viendra : & poffible que ceux qui défirent 
ici de la nouveauté feroiçnt les premiers à la 
cotnbatre à caafe d’cllc-mefinc. 

Les autres trouveront la Icdiare de cet 
ouvrage importune & dcfagreable, voire le 
jugeront, comme il eft, du tout fans orne^ 
mcnc&fansaffcâ:adon,&y cufiTeht defiré i 
vu langage fleuri : àfaute de fçavoirque le 
fâft n’eft-pas propre i inflruire, non plus que I 
' les fleurs à nouVrir,,&: que s’agiflant de pro¬ 
fiter irout le geçrc humain indilfércmmct, 
compofé pour la plus part de gem ignoras, 
noftre façon de traiter s’eft accommodée à 
leur portée, qui ne fera pas inutile aux fça- 
vans,comme les termes plus relevez de no- • 
ftie .arckleroknt aux ignorans .-Maisque 
ceux qui chercheront vn beau langage ea 
François, en Grec ou en Latin, (c don¬ 
nent le contentement d’affiftér à nos Con- 
fultacions, & ils fçauront comme la Méde¬ 
cine y eft traitée. 

Quelques vns trouveront auffi efirange 
que nousfafîîonsvn dénombremetfiexaéi 
■ -des choies defiiucUes on peut tirer les in- 



dicatiôstpoffiblepourGC qu'ils îi’y apportée 
pas tant de façon dans leurs Conrultation*. 
Mais que ceux là fçaehent qu’on nefçau- 
roit traiter avec trop de circonfpcaion le 
chef-d’œuvre de Dieu, & que d’ailleurs les 
chofes qui furabondcntjn’eftant pas vicieu* 
fes : ceux qui fc feVviront de ce Livretpour- 
ront laifl'er ce qu'ils voudront, & ne mar¬ 
quer que ce qu’ils trouveront à propos. 

Nosmédifans ne manqueront pas auüî de 
nous vouloir rendre odieux aux Medccius 
des autres villes, corarae fi nousles.tenions 
rufpcds d’ignorance & de ne fçavoir pas 
drcfîcr les mémoires pour confu Iter des ma¬ 
ladies où il cftbcfoing de prendre quelque 
•vis célébré. Mais po'us avons trop benne 
opiniôjvoirc meilleure que nos envieux, de 
la capacité de tous les Doreurs cnMeds- 
cine qui ont obtenu leurs degrez dans ks 
■ynirerfitez fameufes pour la révoquer eu 
doute : nous les embraffons avec trop 
d’affedion &c de charité fraternelle pour 
avoir intention de leur nuire. Et l’on 
peut dire véritablement de cet ouvrage 
que tout ainfi qu’il fert comme dVn fil d’A- 
riadne pour conduire par la main le menu 
peuple qui fera deftitiié des Mcdccius & 
' d'âuiics perfonaes capables ppur drefleç 
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leurs mémoires : ainfi fervira-il de moyen 
âux plus fçavans Médecins, & comme tel* 
ordiaatrement Ifrs plus employez, pour leur 
épargner le tcAps qui leur cft la chofe la 
plus chère : puis qu'il ne leur fera pas feule- 
menc libre de drelTer cxademenc par cette 
invention plufîèurs mémoires pour conful- 
ter, contre yn : mais qu’ils fe pourront faire 
foulager de cette peine par. le moindre de 
leurs valets qui fçaura lire, voire par les 
malades mefme : loint que ceux qui ont 
le plus d’expérientc içavent que la Méde¬ 
cine eft VH art de compagnie, 5c la pratique 
duquel fe trouve en cclâ différence-de la 
lurifprudence,que l’Avocat quia bien plai¬ 
dé n’en eft pas moins cftiroé, .cn-cor qu’ii 
vienne à perdre fa caufeimais le vulgaire 
ionorant juge volontiers d’vn Médecin par 
le fiiccex de la maladie : d’où il ne fe peut 
mieux garantir que par laconfultation, la- 
quelle-tie fe pouvant faire quelquefois avec 
les Médecins du lieu, pour n’y en avoir pas 
en nôbre fuffifant & pour n’cftre pas tous- 
jours en Unne intelligence ou pour y cftrc 
trop au gré des malades ^ ne fe vouloir dé¬ 
partir de leurs avis, ni fe dédire les vns les 
autres : Il m’y a point de moyen plus puiflatiE 
pour çonleryer la réput^iog 
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^aVâHSj&rquî n’ont rien obôii? àa traîté- 
mcntd’vne maladie, bien que le fucecz ne 
refponde pas tousjours à leurs foings, que 
de faire approuver leur procédé par des 
perfonnes d’ailleurs, des-ioterelTées &: ca¬ 
pables d’en juger. 

De forte que ce Livret fera déformais 
vne pierre de touche pour, difeerner les 
. bons Médecins d’avee les autres : ceux-cy 
n’appréhcJans rien tant finon que Ton s’en 
ferve & de la'méchode qui y eft contenue : 
pour ce qu’on pourra aifément eonnoifoc 
parce moyen les fautes qu’ils auront com> 
mifes au traitement des maladies, Sz mcfme 
juger par là s’ils les auront bien connues; Au 
lieu quelcspremicrs,experts en leur profeÇ- 
fion , ne demanderont pas mieux que de 
tendre chacun tcfmoin de leurs actions. 

Et pomec que dans l’examen des chofes 
que le Mcdscindoit fçavoir pour bien con- 
noiftre vne maladie, & luy ordonner des 
remèdes bien à propos : il y a quelques coiv- 
Édéiations corhmunesàtous les deux fexes 
& d’autres particulières à chacun d’keux.: 
. elles feront divifccs en trois Chaspitres. Le 
prcinierferâ communatousles deux fexes; 
le fécond fera pour les mafles :1e tro iiSefmç, 
pour foS'femelies:.chacun defquels fera ob- 


ïé 

ftiis par ceux qui n’y auront que faire, affa-i 
voir le chapitre concernant les mafles pat 
celuy qui demandera avis pour yne femme 
oufiile,& celuy des femeiles,Urs qu’on de¬ 
mandera eonfeil pour vn homme ou garçon; 

L’vfage fera tel qu'il faudra marquer 
ou foufligner cl’vn crayon ou Icger traû 
de plume le mot, le nonubrc ou la partie 
de la figuré que l’on voudra défigner: avec 
cette diftindion pour les figures repréfen- 
tans le corps humain ou les parties d’iccluy, 
que pour marquer vnc douleur ou mal ex¬ 
terne , le trait fiiuffc à la peau ou partie exte- 1 
rieure de la figure,fans cÛre côtiaiiée d’au¬ 
cuns polos : mais pour fîgnifier vnc douku* 
ou mal interne de la mefme partie, Ü faudra 
eotiniier la ligne a vec des poins. Ainfipoui 
fignifieir vnc play i 


ligiaxaivsri Y* J 

fupcrficiellc à la 
joue droite, je la 
repréfenteray par 
la ligne A , qui 
va fimplement fi¬ 
nir à cette par¬ 
tie là 5 fans eftre^ 



continuée de poins : mais pour démontrer 
vnc playe ou douleur profonde à la joüc 
gauche, ««te la Uguç B i lui y ''aahouür^ 








fettc ligne fera encor continuée deplusoii 
moins de poins félon que le mal fera pro- 
‘ fond : &. lors que la douleur où autre in¬ 
commodité aura quelque étendue, la ligne 
fe divifcra en deux,trois,ou plufîeurs rayôs: 
lefquels iront finir aux endrois jufques où 
le mal s’eftend, cora-me il fc void aux lignes 
qui commancent à la lettre C : l’vne des¬ 
quelles allant au milieu du front ^l’autre aù 
fommcc,&Ia troifîefraeau coftégauche de 
la tefte, elles lignifient vne douleur del* 
moitié d’icélle dite hémicranie, & par le 
vulgaire migraine, 

Ainfî.pourreprcfcnterreftat dVacperfon> 
ne malade,dont le père auralong temps veS 
eu, mais maladif & incommodé de goûtes : 
qui l’aura engendré en fa vieillcffe, d’vne 
nacre jeune U faine, ou qui l’aura engendre 
en fajeunelfc. De laquelle perfonne malade 
la conftitutioD cft foible : qui a peu de poih 
blond, mol, délié & humide, le teint paf- 
le : qui cft de ftaturc moyenne, d’habitude 
maigre, qui cftfeciie à prendre remèdes li¬ 
quides, difficile à prendre les folides : qui 
cft difficile i émouvoir par en bas,quivomi£ 
facilement, &e : le foulligneray de la plu-- 
me, ou marqueray du crayon tout ce que 
delfusdaiis le eesetç fuiyant, comme vout 

' G 






te verreï,&que ceux qui en auront le tempi 
pourront extraire deflusvn papier à part» 
laiffans les mots qui ne feront point bar¬ 
rez ou crayonnez ; & par ce moyen on. y 
trouvera vnfens consplct & nullement in¬ 
terrompu d« autres mots inutiles au fait 
dont il s’agit ; En voicy rcxcraplc. 

L a perfo nnepour laquelle ondeman- 
de avis tire la naiflanec d’vn pere de 
longue vie » médiocre ou briéve » ou bien 
qui vit encor ; fain, ou quiaeflé incomodè 
de douleur de tefte, de paralyfic» d’apoplé- 
xie, de haut mal, du poulœo, d’hydropiûe, 
de gravcllc, de pierre, de colique, de mal 
ycncrien,de gouttes,d’hacmorroïdesjdc lè¬ 
pre, &c.Qai l’a cngêdré en fa jcunclfcjcn sâ 
nage viril ou en là vicillcffe ; dVne roerc de 
longue vie, médiocre, ou courte, ou enco- 
rc vivante : faine, ou qui a efte incommo- 
déc de douleur de tefte, dcparalyfîe, d’a¬ 
poplexie , de haut mal, du poulmon, d’hy- 
dropific, de fufifocation de matrice, de gra- 
vellc,dcpierre, de colique, de maladie vé- 
goBttes « d’hat aao rr oïd es» de 












îéprc, Sic: qui l’a engendré en fa jeüncffc,’ 
en fon aage moyen, ou vers fa vieillelTe. 

QMnt à fa conftitution, elle eft robufte, 
médiocre oufoible. 

Eft de flature fore haute,moyenne,petite, 
ou fort petite. 

D’habitude graflTe, graffetteou maigre. 

Eft facile, ou difficile à émouvoir ou 
purger par eu bas. 

Eft facile, dilficile,ouindifércn t à prendre 
remèdes liquides , ou foüdcs : 

Vomit facilement, difficilement, ne vomit 
jamais. 

Et ainfî de tout le refte .* qu’il fera aifé 
d’appliquer au mcfmc vfage & employer 
chacun mot de ce livret, pour luy faire ren¬ 
dre fa fignification ; Gomme en appuyant 
les doigts fur les marches d’vnc épinette, 
vous leur faites rendre leur fon, l’vne rc/bn- 
nant tandis que les autres fe repofent : d’où 
naift l’harmonie de i’inftrument. Qim fi oa 
n'entend point quelque article de ces obfer- 
vations, ou qu’il ne faffe point aufujce, illc 
faudra obmettre : comme on pourra,en 
tout cas, a joufter ce qu qn croira y mâquer» 
















Icy finit ce que nous avons crcu devoir 
précéder pour l’éclairciffement de noftrç 
deffein & pratique d’iceluy,& çommançcBt 

Zesebfervations communes k tous, les deux fexes, 

Cÿ* eit fe doivent faire les -premières marques. 

L a perfpnne pour laquelle on deman¬ 
de avis tire fa naiflance d’vn perede 
longue vie, ipédiocre ou briéve , ou qui 
vit encor : fain ^ ou qui a cfté incommodé 
de douleur de tefte, de paralyfîe, d’apo- 
pléxiej de haut niai,du poulmon, d’hydro- 
pifîe, de gravelle, de pierre,de colique, de 1 

goutesjd’hæraorroidesjdemalvénériemlé- ij j 

pre&c : Qm l'a engendré en fa jeunelfe, en 
£bn aage virifou eafa vieiHefleiD’vne me- 
i:e de langue vie J médiocre ou courte, ou 
encore vivante : laine ou qüi a ellé incom¬ 
modée de douleur de tefte ,deparalyfie, lo. 
d’apopléxie , de haut mal , du poulmon, 
d’hydropifie,de fuftbcation de matrice, de 
gravellejde pierre,de colique,de mal véné¬ 
rien, de gouttes, d’hætnorroides, de lèpre, 

&c : qui l’a engendré en fa jeunelfe, en fon ^S. 
aage moyen, ou vers fa vieillelTe. 

Quant à fa. conftitution : elle eft robufte? 
inédioére ou foiblç. 



Eft de ftature haute, moyenne ou petite;' 

D’habitude grade, gralTettc ou maigre. 

A la tefte fort grofre,petite ou bien pro¬ 
portionnée au refte du corps. 

/ A la taille droite, ou eft boflli beaucoup 

ou peu, devant ou derrière : eft boiteux de 
la hanche, jambe ou pied droit ou gauche, 
naturellement ou par accident. 

A peu ou beaucoup de poil , blond, 
10 roux, rouge, chaftair^, noir, qui commance 
à blanchir, ou eft blanc. 

A le poil gros, médiocre,ou délié, ni trop 
fcc ni trop humide. 

A la couleur bonne ou mauvaife naturel- 
if, lement ou par accident : le teint blaiic, 
paftç,vermeil: 1 c pommeau des joües vn peu. 
ou fort rouge : ou'a le teint brun ou clair, 
bazané, olivaftre, noir : a, ou n’a point de 
poulTeurs ou tafehes au vifage : ayant ou 
lo n’ayant jamais eu la petite verole. 

Dort peu ou beaucoup, loing ou inconti¬ 
nent apres le repas,paifiWement ou avec in¬ 
quiétudes, point depuis peu ou beaucoup 
- de jours. 

Eft facile ou difficile à émouvoir ou pur¬ 
ger par en bas. 

i Vomit facilement, difficilement: ou ne 
J vomit point du tout. 





Eft di^eiïcjindiffércnt ou facile à prendre 
remèdes folides: fàcilc,difficik,ouindifFé- 
rcBt à prendre remèdes liquides. 

Demeure ou ne demeure pas dans fonair 
natal ; qui eft fercin ou trouble, fubtil ou ^ 
greffier, éelairé ou non éclairé du Soleil 
& espoie aux vents, d’Orient, de Midi, du 
Couchant ou du Septentrion : libre ou ref- 
ferré entre des montagnes, tcmpéré,chaud, 
froid, fcc ou humide &:marefcagcux,ou la 
près d’vne rivière, infecté ou non infeèté. 

Mange peu ou beaucoup en fa fanté : fait 
par jour VD, deux, trois ou quatre repas. 

A tousjours cité fobre en fon boire & en 
fou manger : ou a fait depuis peu ou de Ion-1; 
gue* main, cxccz de boire vin vieil ou nou¬ 
veau, bière ou citre,cau froide,de fontaine, 
de rivière, de ciftcrne,dc puits,infectée; ou 
bien de manger trop de falurcs, épiceries, 
p3tiffierics,poiflbn d’eau bourbeufe, hui- ,0 
tres/romage mol,dur,laitages, aulx,oignôs 
choux, navets, raves, champignons,con¬ 
combres, raclons, pois, fèves, chaftaignes, 
abricots,pefehes, noix, autre raauvaife 

nourriture & chofes de difficile digeftion: 
a pris du tabac par excez, en fumée, ou le 
mafehant 3 ou le mettant dans le nez. 

Ëfl de grâd ou de peu de travail de corps: 





0c grind ou de peu de travail d’erprîtî 
Eft rarement ou fouvent malade^ de ma¬ 
ladies longues ou courtes, légères ou peril-J 


leufes. , 

J A coufîurac de fe purger & faigner i » 
3 ou 4 fois l’an, ou le mois. ce qu’ilaceffè 
défaire depuis vn,deux, trois, quatre, cinq 
ou fix ans, mois, ou femames. 

A vn deux, trois ou quatre cautères der- 
î» ricrc la tcftc,au bras ou à la jambe : qui 
fiuënt beaucoup , peu ou point. Ou avoir 
vn deux ou trois cautères qu’il a laiité for¬ 
mer depuis ra34j67ans, ou mois. 

Son aage eft de 
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iv came a vac «hitw vwu^ i»» 

jours, ou de deux jours IVii, oü qui a deux | 
jours bons & vii mauvais, ou deux mau¬ 
vais jours & vn bon : dont Vàccez prend à ij 
mefmes ou diverfes heures, avance oure- I 
cule,commaHce avec grand où petit friffoo, 
qui dure vndemi quart d’heure,demie heu- 
rc, trois quarts d’heure, 123 4 j 6 heure»: 
qui prend vne ou deux fois le jour, avec lo 
baaillemct,extefîon du corps, mal de coeur, 
vomiâcment, douleurs de mebres,lalfîtudc< 
fans qu’aucun travail ait précédé : qui eft 
lulvi d’vne grade ou médiocre chaleur,dou- 
leurde tcftc,feichcreire,dc bouche,& petitc^j 
grande ou médiocre foif: lequel chaud du¬ 
re vn demi quart d’heure, demie heure,trois 
quarts d’heure, » » 5 4 J ^7 8 f 10 n 12- 







ïj 141^1517 il ii 4324heures: 

finie par vomiffemenc, cours de ventre , 
fueurjflux d’vrille. O u bien eft au à cau^ 

fe d’vne fièvre continue : qm a commancé 
S par vn grand ou petit friflon, ou fans frifton, 

' 'par mal de cœur, vomiffemens &: laflîtude; 
dont la chaleur eft infuportable, ou fuporta- 
ble,avec grande, médiocre ou petitealtcra- 
tion; grand,médiocre ou petit froid des par- ' 
10 tics du dehors : avec vnechaleur grande, 
médiocre ou petite des parties du dedans, 
ou au contraire, douleur de reins, avec ou 
fans mal d’vn cofté ou des deux coftez:avec 
ou fans toux, féehe ou humide , veilles ou 

IJ endGrmifrcmcîjrefverieSjinquiétudcs : là- 
qu'elle fièvre continue eft cous jours égale à 
foy- mefmc, ou a des redoublemcns to,ps les 
jours , ou de deux jours 1 vn, ou mcfmes 
deux fois en vn jour ; ou bien eft lente, qui 
J.O redouble apres le rejias , avec chaleur au de¬ 
dans des mains : eft accompagnée dé mal dç. 
tefteou des autres parties qui feront mar¬ 
quées en quclqu’vne des figures fuivantèSs 
félon qu’il a ehê dit cy-delius : tirant la li- 
' âj gnequi fignifiê la douleur, depuis le mot 
de doulcurjufques à la partie dolente j plus 
prochaiac dudit mot, & ainfi de la rougeur 
& des autres accidens avec on fans poins, 

^ Vis ^ 
















































A le ventre dur & tendu, ou moI,ref-^ 
ferré ouconftipé:ou bien libre, médiocre^ 
ment, ou avec flux de ventre; allant à 
la feile plus de jour que de nuit, ou plus de 
/ nuit que de jour 7^ 

^loii 12 foisenvnjour,ou I 15 45 
678 P îo II II fois par chacune heure: 
avec ou fans tranchées & grandes douleurs 
dans le ventre, au fondement, & avec ou 
10 fans épreintes : faifant des matières blan^ 
ches, boüeufes, jaunes, rouges & fanglan- 
■ tes, fembiables à laveur» de chair, grues, 
vertes, noires, ou de plufleurs couleurs ; ef- 
Gumeufes ou non : avec ou fans raclures de 
if boyaux. , 

Pifle fo.uvent ou rarement, avec oouleur 
ou fans douleur : rend beaucoup ou peu dV- 
rine à la fois : goutte à goutte ou à plein ca¬ 
nal: lefquclles font claires ou troubles en 
les rendant : blanches, jaunes, à couleur de 
citron, rouges, rougeaflres, fanglantes,ver- 
daftres, noires : eftans repofées ne fe chan¬ 
gent point, ou de claires qu’elles eftoient 
deviennent troubles : font fembiables à de 
' 2 r l’eau,à du verjus nouveau,à vrine de jument: 
ont vn nuage au fonds,âu milieu,ou au haut: 
lequel nuage cft blanc , vni , égal , ou 
divifé en plufieurspetites parcelles: ou n’ont 
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aucun niiage, ou ont des filets ou des ordH- 
rcs femblables à du fon ou à de la greffe qui 
nage au dcffus: Ont des glairesjou vnelie &: 
réfidenec au fonds: quicft blanche, & eûani 
ehaufée devient claire comme auparavant, jü 
ou ne fe change point. 

Ne fuc point : ou bien afué (buventoura- 
rement,paf tout le corps, ou en quelque par¬ 
tie, comme à l’entour delà tcôe,du front, du 
col & de la poitrine: lefquclles fueursfefont 10 
feulement par moiteur, à greffes goûtes, en 
grande ou en petite quantité : font chaudes, 
ou froides, puantes ou de nulle odeur, graf- 
fes ou gluantes ; qui durent vn quart d’heu¬ 
re , demie heure n ^ 4 5678^ /oz/jj 
j% heures : arrivées aura 3 4 S ^ 7 ^ 9 
10 II li 15 14 ij 16 17 18 lÿ zo 21 jour 
de fa malajdic. 

Crache avec peine &: entouffant, ou fa¬ 
cilement & iàns touffer,quantité ou pen de 
crachats clairs , efpais , gluaas , ronds 
blancs, jaunes, rouges,' ou noirs, efeumeux, ! 
boiieux &: en façon d’apoûume. 

Ne rend point, ou rend beaucoup ou peu 
de fang, par le nez, delà narine gauche ou 
droite, fouvent ou rarement, clair ou ef¬ 
pais , rouge & vermeil ou noir ; Par la bou¬ 
che , en touffant, en vomiffant, ou fans 
touffer ni vomir,avec ou fans douleur :qui cil: 






en grande ou petite quantItéjdair,ou cfpaîj, 
cfcumcux , rouge ou noir : Par le fonde¬ 
ment,fans aller ou allant à la felle, meflé, ou 
nonmellé avccdcsexcrcraensjdairou cf- 
if pais, rouge, vermeil ou noir. 

A l’efpric libre : ou bien a eu, ou a encor 
quelque triûelTe , crainte & apprehea- 
fion, fans fujet ou avec fujet. 

Sa douleur à l’endroit cy-delTusmarqué 
,îo dans la figure A.B.G,eft tousjours de mef- 
me : ou s’augmête ou fe foulage en touchât 
fur la partie, & eft avec ou fans pefanteur: 
cft petite, moyenne, grande, ou infuporta- 
ble: & fembleau maladequ’ila vnfardeau, 
qu’on luy bande oueftendla partie,y ref- 
fent corne des pointes d’alefnes, des coups 
de marteaux : & eft continue ou vient par 
intervalles: luy eft venuë depuis peu, ou eft 
de long temps:cft plus forte à jeun ou apres 
,io le repas,le jour ou la nuit:rcçoit foulagemcc 
parla chaleur, ou parle froid: ou ne reçoit 
aucun foulagemenc du chaud ni du froid. 

Demeure îouvet ou aucunes fois fans fen- 
timent ou mouvement : avec ou fans perte 
jj ou diminution de jugement &dc mémoire; 
avec ou fans cry : ne rend point ou rend fes 
cxcreracns fans y penfer : ronfle & jette de 
l’efeutne par U bouche, a des retraitions 




de tous fés membres, ou feukraent de 
quelqucs-vns. 

A des tournoyemens de teflc,continuels 
ou de fois à autre, avec ou fans obfcurité 
de veuë, devant ni apres le repas. j 

A des trefTaillemens foavenc,ou raremér. 

A mal aux yeux avec ou fans inflamma¬ 
tion , rougeur, cuiflbn , larmes involon¬ 
taires, chaflie, ou boue. 

A les yeux beaux & toutesfois ne void ic 
poim,ou bien à quelque taye & couverture 
blanche fur la prunelle droite ou gauche, 
ou furies deux prunelles: oufemble que 
quelques moufeherons volent devant fes 
yeux : ne void qu’en grande ou petite clar- i; 
té, que les chofes éloignées ou proches, ou 
void les chofes en bonne diftance ; cft louf- 
chc par naiflance ou par accident.^ 

A douleur d’oreillesjavcc bourdônement, 
tintement, ou quelque bruit invétéré ou jo 
avenu depuis peu, grâdpetit ou médiocre: 
l’oüye dure : fort ou ne fort point de boue 
de fon oreille ; n’entend point du tout de 
fa naiffanccjou depuis 12-345^7 ans, 
mois, jours, & plus ou environ. 2; 

A le nez empefehé de quelque chofe au 
dedans,comme excroiflancc de chair molle, 
dure, rouge » noire » vlcéréeounQn,avec 




ôu fans miuvaifà odeur ; mouche péu ou: 
beaucoup^ ou oc mouche point du tout, ou 
fe frotte fottvent le nez. 

A la langue belle > ou chargée de chan- 
cre ou craffe, de couleur blanche, noire ou 
j'aunc 3 humide, feche, extrêmement rude, 
SC fendue, avec quelques cfcorchures,parle 
librement ou bégaye, a perdu la voix, ou la 
parole, efl: enroué: a où n a pas le filet, tc'cte 
JO bienounepeut tècer. 

A la bouche bonne, ou amere, faiée, ou 
puante,avec mauvâifc-halaine, efçorcbéo 
ou non: les gencives qui couvrent les dents 
enflées, vlcerées, rongées ou entières. 

IJ A de la peine à àvallcr» & femble que 
quelque morceau luy foit demeuré dans la 
gofîer, ou que ce qu’il avalle fait du bruit 
comme s’il le jettoitdans vn tonneau. 

A des rapports àlabouche,aigres,amersj 
lo de mauvaife odeur, oujetee des vers par 
la bouche ; cft fevréounon depuis 12545 
6 7 jours ,mois. 

L’enfant a ou n’a encor toutes Tes dents: 
& luy en perce ou manque 12345678 9 
if lo'groffes d’en haut ou d’en bas,ou 12345 
6 petites d’en haut ou d'en bas,bu 1 eu les 
2 œillicres, 

A douleur de dents, depuis peu ou long 
temps ; d’vçi collé feulement ou de tqiw 



les deux; fans avoir ou ayant les dents fer^ 
mes, non fermes,gaftées, ou n’ayant quVnc 
grolfc ou petite dent gaftéc , pourrie ôc 
creufe: laquelle douleur cft plus,forte de 
nuiékquc de jour, ou de jour que de nuid, s 
& s’appaife par le chaud ou parle froid. 

A douleur de col, qui luy empefeheou 
n^empefehe point de tourner la tefte, avec 
glandes ou fans glandes : ou a enfleure de 
tout le col,avec ou fansrougcurdoulcur & u 
inflammation, laquelle empefehe ou n’em- 
pefche point la rcfpiration quand on eft 
couché ou debout, 

A douleur de cofté gauche ou droit, la j 
douleur montant ou ne montant pas juf-1; 
ques foBS la mammelle, ou l’aiffellc. 

^ Se couche aifément,indifféremment©u 
difficilement fur le cofté fain ou malade. , 

A cmpcfchcment dans la poi(ftrine, avec 
ou fans raallemcnt, rougeur des joücs, mah n 
grcur de tout le corps , ou feulement des 

iambc.s Sc cuiffes. ' 

A des palpitations ou battemens de cœur. 

A naturellement ou depuis fa maladie le 
pouls vifte, médiocrcou tardif; fortjmoyc j] 

oe, force, ou foiblc,égal, ou inégal. 

A naturellement ou depuis la maladie 
le pouls viftc.raediocre,tardif, fort,moyen, 
fbjble,égal ou inégal. 









A <îcs foufpirs, rares ou fréqucns.’ 

Aperdulcgouftdes viandes, à l’abord 
dcfquellcs l’eftomachbondit. Avnpeu ou 
beaucoup de dégouft •• à grand ou medio- 
j ere appétit des ebofes ordinaires ou extra- 
ordinaires. 

A douleur dans le creux de l’eftomach, 
devant ou vne,deux, trois,quatre , cinq 
&fix heures apres le repas,ou tousjours. 
10 Digère bien,OH ne-digére point les vian¬ 

des, & les rend par les Telles de mefrae 
qu’elles ontefté prifes, ou les digère avec 
peine, ou bien les rend par la bouche à 
l'inftancjou vne,dcux,trois,quatre,cinq, fix 
IJ ou fept heures apres. 

Rejette rarement ou fouvent, peu ou 
beaucoup de fou laid clair ou caillé,à l’in- 
ftancou vn quart d’heure,demie heure,vnc 
ou deux heures apres avoir tetté. 
io A devoyement par haut & par bas, avec 
ou fans gouttes crampes , & vomift des 
matières fécales blanehcs,jaunes,noires, 
vertes ou de diverfes couleurs. 

Rend par les felles ou par la bouche des 
jj vers vifs, morts, longs, courts, plats, velus, 
en grande ou petite quantité. 

Tombe en defaillaace,foudaiH,pcu à peu,’ 
fouvent ou rarcmeat, & y dciucurc. peu ou 
long temps» 

E ij 





5 ^ 

A douleur au defaut des eoiSes du collé 
droit ou gauche , ayee ou fans hocquet > 
avec ou fans dureté &ten(îon de la partie, 
laquelle douleur, prefleou ne preflepoint 
i’cftomach , avec ou fans bruit dans le / 
ventre. . ' . ^ 

A le ventre de bonne grofleur,ou eàflc& 
tendu : fent vn flotemêt ou corne vna vcffic 
pleine d eau, qu? refonne côme vn tambour 
©U meûuie tout le corps : duquel fi on tou- lo 
chc vne partie,la marque du doigt ydcmeuy 
re ou n’y demeure point : ou bien a les 
jambesfeulcmét enflécs,ou le ventre & le* 
euifreî& les jambcsdaquellc enfleurc vient 
le foir & s’en va le matin , ouduretqus- ij 
jours, n’arrive' qu’eftant debout, de nuifl, 

GU de'jour,efi: grande, petite ou médiocre: 
èc ce fans qu’aucune maladie ait précédé, 
ou apres quelque fièvre continué, quoti¬ 
dienne, tierce ou quarte. 1© 

A douleur piequanteàrcndroit des rein*, 
ou marqué en la figure A, B ou C, du colle 
droit ou gauche, ou le long du ventre , 
avec ou fans envie de vomir, avec oulans 
engourdiflemenc, ou douleur de la cuifle 
du mefrae collé. 

A douleur de tout le ventre, qui ne s’ap- 
paife que par la chaleur oufraifcheûr,oa 



feulement si l’endroit du nombril qais'ap- 
paife par le chaud ou par le froid. 

Ajou croid avoir, la pierre aux reins & 
en la veflie. 

S A douleur des jointures, avec ou fans en- 
fleure, rougeur ni dureté: laquelle douleur 
s’adoucift par le chaud ou froid , & ell 
continuc,ou bien vient feulement par in¬ 
tervalles, principallcmcnt au Printemps, 
lo en Automne, en Efté ou en Hy ver,marche 
librement , ou ne peut marcher qu’avec 
difficulté. 

A douleur de tous les membres à la 
fois, ou feulement de quelques-vns : la- 
i; quelle douleur eû profonde ou extérieure 
aux jointures, au milieu ou hors d’icelles 
plus forte la nuit que le jour,ou le jour que 
la nuit,qui fait boiter ou non: ou bien a 
des douleurs qui courent deçà & dclà,tan- 
lo toft d’vH bras, tantoft de l’autre, tantoft 
d’vnc jambe & tantoft d’vnc autre partie 
. marquée es la figure A, B ouC. 

A des gratellcs & galles dures ou-mollcs,’ 
partout le corps,ou feulement autour.du 
tS Iront, à la telle : qui jettent ou ne jettent 
point de boiieni d’eaux touffes ou claires, 
& en quelques autres parties, avec ou fans 
fheute deÿoiljgrandcjnîédiocre ou petite 



demangcaifon, cfcaillcs, efcorcheurcs & 
vleçres:qui font difficiles ou faciles à gué¬ 
rir j ou retournent apres cftrc guéries. 

A ou n’a pas des poux à la tcfte,ou par 
toucle corps en grande ou petite quantité, y. 

^ourles majleS, 

Eft marié, veuf ou garçon. 

Ne peut retenir fa femeee depuis 1*34 
J 6 7 8 jours,femaines,mois,ans:qui c(t i# 
claire ou elpeflc, aqueufe, blanche, ou qui 
teint le linge : de couleur jaune ou vcrtc,de 
mauvaife odeur : la rend avec douleur eu 
fans la fentir :fâQS vrincr,en vrinanc, de¬ 
vant ou. apres avoir vrinc,mefléc avec i’v-1; 
rinc ou non. 

Coulefouvcnt ou rarement. 

Engrande,moyenne ou petite quantité. 

Avec ou fans tenfion de la verge. 

Ayant ou n’ayant point la verge enflée, le 

Avec ou fans tumeur du glan. 

Avec ou fans enfleurc du prépuce , ©U 
l^au qui couvre le glâdaquelle peau couvre 
& defeouvre facilement le gland ou ne le 
peut couvrir, ou bien ne le peut defeouvrir, ly 

Avec ou fans cuiffbn dans le conduit. 

Avec ou fans vlcércfur le gland ou fur 
(à peau: lequel vlcerea les bords durs ou 
mois,a des chairs fuperfluës, oueft vni ou 



creux, $*eft guéri & cft revenu, ou ne s’eft 
point guéri du tout,mais yn peu dimiRuc. 

N'a point eu, ou bien a eu depuis peu 
de jours, de mois ou d’années, rvnc gu les 
deux glandes des aines grofles, molles, en¬ 
durcies, avec ou (ans douleur : qui ont fup- 
puré ou non, de la groffeur d’vne noifette, 
BoixjdVn œufjdu poing, & plus : les bour- 
fes enflées avec ou fans defeente du boyau. 
5 A ou n’a point de poireaux ou veruës fur 
Le gland ou fur la peau qui couvre le gland. 

A ou n’a point de carnofité dans le cou* 
duit de la verge qui Tempefehe d’vrincr : 
ce qui fe recognoift lors qu’en introduflâne 
I dedans vne bougie on trouve quelque rè- 
flflance. 

Lcfquels aceideas durent depuis 

Ans, Mois, Jours, Heures. 

I i 5 4 J 

6 7 8 9 16 

II II 15 14 IJ 
lô 17 18 19 20 

21 22 2 J 24 2 J 

20 27 z8 29 JP 
31 31 33 34 iS 
37 38 39 40 
41 42 juftes ou 
environ. 


I 

I II 21 

1 12 

2 -' 

2 12 2 i 

^ *5 

5 

3 13 ^3 

5 14 

4 

4 14 24 

4 IJ 

S 

J IJ 2 J 

S 16 

9 

6 16 iS 

6 JJ 

7 

7 17 ^7 

7 18 

S 

8 18 28 

8 ip 

5 > 

9 19 29 

P 20 

10 

10 20 JO 

10 21 

ji ou environ] u 2221 






Tour les filles çf femmeT! 

Eftfille,fcmmo mariée ou vcfve depuU 
ii 3 4 7 8 ^ ro II iiij i4ans& plus. 

N'a point GHcor eu fcs purgations,ou les j 
a Cüés rarement ca petite quantitCjavcc ou 
£àns reiglc , avec ®u fans grandes incom- 
moditez, comme trcnchécs & douleurs - 
de ventre / ou bien les a eues, mais font ar- 
refices depuis i a 34 j 6 7 8 9 JO ii njg 
13 14 15 16 17 i8 ip 10 II jours J mois, 
ans , fans caufe apparente, ou à caufe de 
quelque fafcheric, crainte, trifteffe : ou les 
a en grande, petite ou médiocre quantité, 
fans ou avec douleur de reins, dégouft, i; 
foiblcfles & bruits dans les oreilles : lef- 
quclles purgations durent depuis i z $ 4 
J 6 7 8 9 10 II 12 13 14 IJ 16 17 18 ly 
Z.O a i j0urs,mois,avcc ou fans intervalle de 
I 234 J é 7 8 y 10 il la 13 14 15 jours.io 
A maintenant, ou a coufturaë d’avoir 
iesmoisoufieursjou purgatios vermeilles, 
claires, efpaiffcs, jaunes, vertes, noires, 
pafles: avec ou fans caillots defang.- avec 
ou fans cuilTon •• ou bien a des fleurs blan- 
chës, claires ou cfpaiiTcs, aulïï avec ou (ans 
cuilTon, en grande ou petite quantité, eon- 
tinüçllcrnent ou par intervalles : Les a per¬ 
dues entièrement il y a t » 3 4 J 6 7 8 y 

.*? Il ^ 
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Alcspaflcs cooleurs ; avec difficulté dé 
marcher, pefanteur de jambes , envie de 
manger des chofes extraordinaires , com¬ 
me plaftre , charbon , cendre, fel, craye, 
/ & chofes femblablcsi. 

Eft,Gupcnfecftrc,gFolfedepuis $ 4 
J 7 8 P mois : Le fein luy groffit ou di¬ 
minue : a cngourdifficment ou douleur dè 
cuifles, jambes & genoux: a envie de mâger 
ïo de certaines chofes. A des maux de cœur. 

A fenty ou n’a point fenty encor remüer 
fon enfant, ou le fent remüer fouvent ou 
rarement* A fait qucltjucs vuidages d’eaux. 

Accouche ordinairement à terme, fans 
ts ou avec grand travail, qui dure i i 3 4 
% 6 T % jours, ou bien avant le terme, à 
4568 mois , fans caufe apparente : ou 
bien ctt accouchée avant le terme, à caufe 
d’vne eheutc, effort, coup , crainte fou- 
3.0 daine,perte defang: Ou bien eft accou¬ 
chée à terme, les eaux eftans forties 1234 
jours avant renfantement, ou feulement 
vn peu auparavant iceluy : du cfl en tra« 
vail d’cnfkut depuis plus de i » 3 4 y é 7 
V 8 9 10 U 11 13 14 15 16 17 19 %o%% 

%% 13 heures, ou 1234^^789 jours. 

A cfté bien ou mal délivrée, d’vn garçon 
ou dVac fille,depuis *». 

F 
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w T^T4 17 1819 20 21 »ï ajheures; 
jour , <emiancs ou mois: l’arricrefaix eftanc 
forti entier, ou bien ayant efté defehiré & 
fortant par morceaux,avec ou fans puaieur. 

L’enfant eftanrounes’eftantpas prefenté S 
ou venu naturellement, mais ayât préfenté 
ou cflât forti les pieds devât>ou préfenté vn 
bras.- eftant venu double,vif ou mort; ayant 
cfté tiré par violence, entier ou par pièces, 

A ou n'a pas bien eu fes vuidanges & t» 
purgationsapres l’accouchement. 

Nourrift ou ne nourrift point fon enfant. 
Avec ou (ansdouleur , inflammation, 
dureté ou abcez & vlcérc des mammeücs, 
le laiét eftant ou n’eftant grumelé: tj 

Le bout des mammelles eftant ou n'c- 
ftant pas efcorché. s 

Ayant grande, petite ou médiocre quan¬ 
tité de lai<ft : qui cft doux,ou piquant,blanc 
ou jaunaftre : clair, & qui coule trop eftant lo 
xnis fur l’ongle, médiocrement cfpais, qui 
ne s't nfte point eftant bouilly ; ou bien n’a 
point du tout dp laid. 

Ne peur avoir d ’enfans, encor qu’il 11c 
tienne pas à fon mary. 

A les mammellei rondes ou larges & 
plattes,grofles,moyennes, ou petites, dures 
ou molles. & les flancs larges ou eftroits. 

A le ventre gros & enflé , çneot 



de neuf mmsj eft 
:ouleur, &: ne fent 
rien remuer dedans le ventre ; lequel eftant 
touché relônnc ou ne refonne point. 

; A ou n’a point fenty de douleur pic- 
quanre, avec ardeur dans la matrice, &' fort . 
GU ne fort point d’icellc aucune matière. 

A la matrice vkerée, avec ou fans de- 
mangeaifon. 

*0 A vers l’orifice de la matrice vne tumeur 
de couleur blanche, rouge, noiraftre, avec 
douleufi dureté dans les aines, le bas ven¬ 
tre, le dos, ou autres parties marquées en 
la figure A, B ou G. 

*/ A l’orîficc de la matrice retiré au de¬ 
dans , avec eu fans cngourdifïèmcnt & 
froideur des genoux : a cet orifice haut, 
bas, efpois, dur, mol, droit, ou à cofté ; 
^ou l’a fermé -de tout temps , ou depuis 
ao quelque temps , en fuite de quelques vl- 
céres. 

A vne defeente de matrice petite,gran¬ 
de ou médiocre depuis peu ou beaucoup 
dejoursjdemoisou d’années, 
a/ A des fuffocations : avec ou fans perte de 
mouvement & fentiment, difficulté de ref- 
pirer, & mcfme comme il,femble,privation 
de refpiration & de pouls, & a retradion 
des membres. 

Fi; 


qu’elle ait paffélc terme 
de bonne ou mauvaife t 



^4 


Des tumem^ 


A tumeur ou enfleure grande, médiocre 
ou petite, & de Ja groffeur de Ja moitié dV- 
Hc lentille, d’vn pois, d’vnefcve,noifctte, 
noixjdVn œufdc pigeon, de poule, d’oye, ^ 
du poingjdes deux poings, do la telle. 

Qui a commancc depuis 


Ans, Mois, Jours. Heures. 


I Z 3 4 I 

S ^ 7 S Z 
511 10 II iz 3 

13 14 1/ ) 4 

17 18 ii> zo I s 
ZI zi Z 3 24 j <j 
zj 16 27 28 7 

zc? 30 31 32 |. 8 
54 3 J- j 5 > 
37 3S3940 i 10 
.41 4 i juftes II 
ou environ. } 


I 12 23 fi iz 
Z 13 24 I Z 13 

3 H i/i 3 14 . 

4 1/ z<î j 4 IJ 
; J i(j Z 7 IJ i^ 

(> 17 z8 '{6 17 

7 18 ZC) 7 iS 

8 19 30 8 19 

9 20 U 20 

10 21 10 2l 

n 22 'il il 23 
juftes ou environ. 


Eh la partie, du corps marquée ca la ligu¬ 
re A, BouC. 

Cette tumeur efl dure ou molle. 

Sans douleur ou avec douleur. 

Sans chaleur ou avec chaleur. 

Rouge, jaunaftre, pafle, livide, ou noire. 
Venue en fuite de quelque maladie , ©u 
^ns avoir cfté malade. 







Apres, ou fans cheutc ou effort. 

Remue ou ne remue pas quand on la 
touche. _ 

Eft venue fubitement , ou par lucecl- 
S fîon de temps. 

Pâroift& difparoift : ou eft tousjours en 
mefmc cftat. 

Eft avec ou fans demangeaifon î 
A vec ou fans püftules ou bubes, 

10 La marque du doigt y demeure quand 
on la prefle, ou n’y demeure pas. 

Aboutit ou n aboutit pas en pointe. 

Bat ou ne bat pas. 

Eft dure des le commancement 5 ou 
■ 1/ s’eft endurcie apres l’application des rcmé- 
dcs. 

A des veines enflées tout à l’cntour. 

A fait efeharre oü croufte. 

Eft avec ou fans époinçonneraens. 
i2o Eftpcfantc. 

Eft tranfparentCj&au travers de laquelle 
I on void la lumière. 

Eftlongu^rondcjcn triangle 5 quarrée^ 
ou de figureinégale. 

Des flajes, 

A Weffure faite il y a 





Ans, 

I i 3 4 / 

7 8 5> 10 

ïi iz IJ 14 1/ 
jô 17 18 ip zo 

21 zz ZJ Z4 Zf 
2(j Z7 z8 Z9 30 
31 31 33 34 3 / 
3 ^ 57 38 39 40 
41 4z juftes ou 
environ. 


Mois, leurs. Heures. 

I iz 

i 13 

3 14 

4 1/ 
J 

6 17 

7 18 

8 15) 

9 lO 

10 2Ï 


[ I 

I II ZI 

Z 

Z IZ zz 

3 

3 13 ^3 

4 

4 14 i 4 

/ 

/ 1/ î/ 

6 

6 16 z6 

7 

7 17 17 

' 8 

8 18 z 8 

9 

9 19 i 9 

10 

10 zo JO 

II 

ou environ 


Cette bleffurccftfuperfîdelle ou profon* 
de,en la partie ou aux parties marv^^uées en 
la figure A, B ou C. 

Eft faite du tranchant ou de la pointe ij 
d’vnc cfpée,poignard ou couftcau:aiguillc, 
GU alefne fou bien eft arrivée par vnc cheu- 
tc d’vn lieu haut,on de la hauteur feulement 
du bleflc, avec ou fans meurtriffure : ou 
a efté faite d’vn coup de poing,bafton, pier- j, 
rc, ou arme à feu, de loi ng ou de près, par 
l’efclat d’vnc pierre,ou dVn baftonda balle, ' 
la bourre ou vne pièce de l’habit eftani 
demeurez dans la playc; duqïfel coup le pa- 
tiét eft ou n’cft pas tombé, avec ou fans per- j 
te de parole, ou la bleflurc vient de quelque 
morfure ou picquure d’apimal vénéneux ou 
non vénéneux. 

De laquelle playe a forti ou fort encor 
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grande ou petite quantité de fang : qüî à 
coulcou coule cnruifrclant, bondiflantoa 
goutte à goutte, pur ou meflé avec matiér* 
fecalc, ou vrine: ou d’où fort vne matiér* 
S grife, blanche comme laid, jaune ou noire. 

En laquelle la chair cft ou n’eft pas em-i 
portée; avec ou fans inflammation,cnflure,' 
douleur, rétradion des parties, difpofition à 
gangrène ou mortification, noirceur, fièvre, 
ro défaillance, rcfverie, vomilTemcnt. 

Laquelle playe cft grande ou petite, de 
long ou de travers , de haut en bas, ou de 
bas en haut, pénétre ou ne pénétre point 
dans les capacitez, a entrée & yfllié, ou n’a 
ij point d’yiTuë: de laquelle fort quelque vent 
ou air qui fouffle la chandelle. 

Des Vlcéres. 

A plufieurs vlcéres,ou n’a qu’vri vicérc 
en la partie ou aux parties du corps marr 
20 quéesen la figure A,BouC; lequel vlcére 
eft venu defoy mefme fans aucune caufc 
externe, ou eft venu en fuite de quelque 
cheute, coup, blefture, apofteme. 

Eft creux, ayant l’entrée eftroitc & s’e- 
2j largiflanc au dedans , avec ou fans dureté 
des bords d’iccluy : ou bien eft fupcffî- 
ciel, long , cftroic, large, rond , quarré, 
en triangle, avec ou fans grofles veines à 
l'entour;avec ou fans inflammation , ave® 
ou fans rqugcuç , avec ou fans douleur s 
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éft*ns rempli decfeairs mortes, bavcufes : 
ou ayant la chair belle & vernaeille, avec 
ou fans corruption des os : qui rend peu, 
médiocrement, beaucoupou point du tout 
de matière : laquelle eft blanche, grife, ; 
noire,, claire, efpefle : aveeou fanspuan- 
«eur ; ou qui eft meflée de faag : ou jette vnc 
èau rouffe avec des vers : lequel vlcére court 
& change de lieu, rongeant les parties qui 
font autour d’iceluy. is 

Cet vlcére ayant efté guéry vne foisi 
revient ou ac revient pas, eft grand ou pe¬ 
tit , eft depuis 


Ans, Mois, lours. Heures. 

I Z 5 4 JT 

7 8 9 lo II iz 

; J3 14 IJ i(j 17 r8 

f 3p 20 21 22 23 24 

l"- 2j lô 27 28 ip 30 

31 35 54 5/ 5^ 

37 5 ® 55 > 40 41 4 i 

[ 45 44 4 J 4 ^ 47 4 ^ 

I 49 JO ji j2 J 3 J 4 

f JJ 57 j8 J 5 > <îo 
I iSi (>2 (Î3 juftes, 

1 ou environ. 

Des Fra^luret. 

A vn os rompu en quelquVne ou plu- 
lîcurs parties du corps marquées en la figu- 
rcA,B ouC: par chcutc,coup,bIcirurc, 
ermcàfçu, Avec 


I 

I II 21 

I 15 

2 

2 12 22 

2 14 

5 

5 15 ^5 

3 1/ 

4 

4 14 ^4 

4 

J 

J IJ iJ 

J 17 

6 

6 2<J 

6 18 

7 

7 17 ^7 

7 *51 

8 

8 18 28 

8 20 

9 

i> I 5 > 2.5? 

9 ^i 

10 

11 

10 20 30 

10 22 

V "5 

ou environ 

12 






AvccpIayc,oufans pkye; 

Quicftlrompu ncc, ou cfclatté de traver* 
ou en long, avec efquillcs ou petices piécci 
d’os, ou fans cfquilles. 

S Sort ou ne fo;cpas ; eft en dedans,.© u en 
dehors:en haut ou en bas. 

A les deux osi'otnpus en la jambe ou au 
coude, ou n’en a qu’vn rompu : qui a éfté 
replacé à l’inHant, ou long temps apres, ou 
10 qui n’eft pas encor remis en fa place. 

Où le cal fc forme, ou ne fe peut former. 

Aie tcft fendu, devant ou derrière,ou 
proche des temples, ou près des futures, 6 c 
dontlafraâurceft grande ou petite, avec 
IJ ou fans enfonceure de l’os, la fente péné- 
' irant ou ne pénétrant pas jufqucs à ]a fécon¬ 
de table,ou pénétrât jurques à la dure mcrc. 

A la piece de l’os qui eft rompu, cm por¬ 
tée ou non emportée. 

|10 

Des luxations. 

Ayn os démis ou hors de la boëte, en 
quelque vnc ou plulicursparties du corps# 

I' marquées en da figure • A, B ou C. 

I V Cet os eft tout a fait hors de fa boëttc, ou 

nel’cô qu’à moitié. 

Eft démis par dclTûs, deftbus, à gauche ou 
■ adroite: ^ 


G 




Par violence » comme cheutc» entorfe : ou 
fans violence & peu à peu: 

Se meut peine, ou nefe meut poini du 
couc: 

£ft enfoncé ou fort en dehors: j 

Eft dcmwdefoyœcfmeou paraccideor» 
depuis 

Ans, Mois, lours. Heures. 


I 

2 

5 

4 

S 

I 

I 

II 


I 

II 

6 

7 

8 

5 

10 

2 

2 . 

12 

11 

2 

13 

II 

12 

13 

14 

1/ 

3 

3 

15 


3 

14 

i(j 

17 

18 

^9 

20 

4 

4 ' 

14 

^4 

4 

ij 

21 

22 

^3 

24 


J 

J 

IJ 

ij 

J 

1(3 

2(5 

i 7 

28 

25) 

30 

<> 

(î 

16 

2(3 

(3 

17 

31 

3 ^ 

33 

34 

3 -f 

7 

7 

17 

2-7 

7 

18 


37 

3S 

39 

40 

8 

8 

18 

28 

8 

13 

41 


, iuftes 

ou 

9 

9 

19 

29 

9 

20 

environ. 



10 

10 

20 

30 

10 

II 
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ou environ 
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Afoupçondo poifonou denlorcclcment. 

Le malade ou la malade a le ventre libre, 
ou ne va point ou rarement à la garde-robe , 
que par lave mens. _ 

On l’a fait vomir en cette maladie r » | 
fois. 








I ■" ■ y mu mm 

A cftc faigné ou faignée du bras r i 3 
'4 y 6 7 Z 9 10 II la 13 *4 fois : du pied 
1 î 3 4 î ^ 7 

A cfté purge ou purgée 123^567 
S fois. 

Ce livret a efte envoyé pour confoltcr 
21234^6785 10 il heüres& vn de¬ 
mi quart, demie, trois quarts avant ou apres 
*0 midi : ou à minuit dui'iy 45^785 
10 II 12 13 14 *3 16 17 18 lÿ 20 II 

93 24 23 26 27 a8 29 30 31'jour de laa- 
vicr,Févricr,Mars,Avril, May, luin, luillet, 
Aouft,Septcmbre,Oétobre,Novembre,De- 

i; cembretl’an 1642 1643 1644 ^^4^ 

1^47 1548 1545 I5jo i6ji 165» i6j3 
16J4 i6rj i6y7 i6j8 iâS 9 1660 

1661 1662 1663. 
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TABLE DV LIVRE INTITVLE" 
La préfence des at>fens,ou facile moyen ' 
de rendre préfent au Médecin Mac 
dvn malade abfenc. 

Znqueüe(toutra fu^pléer m défaut dudit Uyn^^ 
y marquant d yn crayon les fjtnes & accidens 
qut cony tendront au malade pour lequel on de¬ 
mandera confeil : ceux qui youdront ejlreplus 

txa6ls ayant recours au Hure. 

A Age du malade Alaice ou n’alaicé point 
ou de la malade, I fon enfant, p.421. ü 

2î4/678pio n Appetitgrand,medio- 
U1314 lytô ij 18 iç, cre,petit,delbidon^ 

10 212/28303140 néjp.4ili,J 

4/45>/o///<î 60 Arrierefaix retenu ou 
^3 6/70 7/77 ans, forti, entier ou def- 
niois,femaines, jours, chire, p. 42 li 2 
ouenviron. page 23. Avale facilement ou 
Accouchée il y a plus avec peine, p. 33.1 ij- 
dei 2 3 4-/^7Sp T>Aaille fréquem- 
10 II iours , mois, XJment, rarement, pa* 
ans, page 41 ligne 14 24,11.21 ^ ^ 

Accez déréglé, réglé, Batcment de cœur, p. 
qui prend tous les 34, ligne 23 
jours, au foir , au Bégayemcnt,pag.33,L8 
niatm,dedeux,trois. Boiteux de la hanche 
quatre lours Tvn : a jambe, ou pied droit 
deux mauvais jours ou gauche, p.zili.tf 
&vnbon, pag. 24 BolTu devant ou derrie- 
Air natal ou non,expo- rc, 3bid 

fé au Sorcii ou vent, Bouche bonne ou mau^ 
“*4 vaifè, p.33li. n 

H 




Boüe aux yeux, pag. 31 
ligne 9, aux oreilles, 
pag.3z,lignc22. 
Bourdôneméc ou bruit 
d'oreilles , ancien , 
nouveau, grand,petit: 
de ventre, pag. 32 li¬ 
gne 19, p.3d 1.8 

C Autére à la telle, 
bras, oujambe,fer- 
mé, page 23 li. 9. 
Cal. p.49li. II. 

Carnofitc dans le con¬ 
duit de la verge, pag. 
39,ligneix 

Chaleur grande ou mé¬ 
diocre, pag. 24 li. 
&p.ijli .7 &10 
Chaüie,pag. 32lign. 9 
Cheute de haut, ou de 
fa hauteur feulement, 
pa. 4d lign. 18 
Cneutc de poil,grande, 
petite, médiocre,p.37 
ligne dernicre. 
Conftitution robufte, 
médiocre, ou foible, 
p.io,I.i7 

-Couleur bôneoumau- 
vaife, naturellement 
ou par accident, p. 21 

li. 14 

Couftnme de le purger 
ou faigner, celTée de* 


■puis pcUjOUdelongué 
main,. / 

Crache avec ou fans 
peine & toux, beau¬ 
coup ou peu, clair, 
■cfpais, blanc, jaune, 
rouge, noir, de l’ef- 
cume ou de l’apoftu- 
me, ’ pagC3o,li. 19 
Crainte , avec ou fans 
fujet,p. 31 li. 7 
Crie, pag.3ili.i^ 
CuilTon d'yeux avec ou 
fans rougeur & in¬ 
flammation, de lon¬ 
gue-main, ou depuis 
peu:p. 31.1. 8; dans le 
conduit de la verge, 
p. 38.11 .16 

Egouft grand, mé¬ 
diocre ou petit, 
p. 3/11.4 

Dents grolîès ou peti¬ 
tes, ne font encor tou¬ 
tes vendes, mais luy 
en manque 1234/ 
6 7 8 : font gaftées, 
p. 33 li. 23 

DefFâillance de cœur, 
rare ou fréquente, p. 

. 3J.lj-i7 

Defcentc de matrice; 
grande ou médiocre, 
E- .45 ji: 



Dévoyement par haut 
& par bas, grand, mé¬ 
diocre, fréquent', par" 
intervalle,depuis i 2, j 
4/67 8 jours &plus 
p.j/. J.ao 

Pifficulté de refpirer,p. 

. 34 lign. Il, de mar¬ 
cher, pag. 4ilig. 2, 
dVrincr, p. 25) lig.18 
d'avaler, pa. 33,1. ij. 
de digérer, p.3 10 

Dormir long,Drief,nuI, 
depuis peu ou beau¬ 
coup de jours, p. ai, 
li. 21. 

Douleur de membres, 
p. 24 , 1 . 24 ,&:p -37 li-iy 
nouvelle ou anciéne, d'C 
tous ou partie, gauche 
ou droite, du devant ou. 
derrière de la tefte,p.24 
I.2j-,8cp.ijl.2i:dcrems 
p.ijli. tx,&p. 3 ^ 

&p. 40 li.ij, de cofté 
auche ou droit, p.34 
14. p.ij-li. 13.de ven- 
trcjdu fondement, p.i9 
1.9. Envrinant, p. ^9 !• 
17 : Qui eft tousjours 
de mefme ou changean¬ 
te, p. 31 li. lo,&p. 3,7 

,Ii.ii,&li.i7 : eft petite, 
moyenne, ou grande : 


s’augmente le jour ou 
la nuit : eft plus forte 
à jeun ou apres le repas, 
p. 31 1 20 : Errant* ou 
fixe,p.31, 1 .17 : S oulagée 
ou non en touchant la 
partie, p.^i. I.12 : par la 
chaleur, p. 31, li. 21. ou 
par le froid, p.31 li. 21; 
ayec ou fans pefanteur: 
douleur d’yeux, p.3 2 li¬ 
gne 7 :d’ oreilles pa. 3 21. 
19 ; de matrice, page 43 
lig. 6 : de dents, page 33 
Ug. 23 :de col, page 3 4 
ligne 6 : dans le creux de 
l’eftomac, pa.3j I.7, de 
jointures, page 37, li. j 
Dureté au defaut des 
coftes droites , gau¬ 
ches, p.36li.i 

o^ureté d’ouye,p,321.22 
Mpelchemcnt d< 
poiétrine, p.34.1.if 
Endormillemcnt, pag 
2/ ligne IJ 

Empoifonné, p./o li^ 
20. 

Enflure du col, p. 3. 
l.io,de ventre, p.} 6 l 
7, & de jambes, pa.3 iS 
li. IJ, de la verge, pa. 
39 li. 13'. 

EngourdillèmcnC dtt 




bras, de lacuifTé, du 
pied droit ou gauche, 

p. 

Enforcelé, p./o 1 .20 
Enroüé, 

Epreintes, pa-zf) lig 10 
Efcorcheures fur la lan¬ 
gue, pag.33li.7 
Efcume par la bouche, 
p. 31 li.18 

Efprit libre ou attache, 
pag. 31 ligne 6 
Excez de mâger ôc boi¬ 
re, p.22.1.16 

ExcroilTance au dedans 
du nez, de la bouche, 
page 32 li.zy 

F Acile ou difficile à 
vomir ou purger, 
page 21, lig. 2j. 

Facile ou non à prendre 
remèdes, pa. 22 lig. i 
Fièvre eontinüe,iîmple 
double, quotidienhe, 
tierce, quarte,page24 
ôc 2/ 

Filet à lalaguçjp. 33 1 .5 
Fluxd’vrine, p.z/ l-J 
Flux de ventre, grand, 
médiocre, petit,p. 2/, 

li. 2, ôcp. 2.p 1.5- 

Flux de fang, p.5 o li.2 j 
Flux de femencc depuis 
12^45678 jours. 


lémaincs, mois, ans; 
qui cft claire ou ef. 
poifle , blanche , 
jaune, ou verte: avec 
pu fans douleur, en 
grande, moyenne ou 
petite quantité, avec 
tenfion ou enflure de 
la verge,du gland,du 
prépuce ou des bour- 
îès,avec ou fans glan¬ 
de doulourcufe en 
l’aine, qui a fuppurè 
ou non, p.381.8 
Fleurs , mois ou. pur¬ 
gations, réglées , dé¬ 
réglées , qui avancent 
ou retardent, rouges, 
blanches , avec ou 
làns cuiiron,cn grade,* 
petite , ou médiocre 
quantité,continüelle- 
ment ou de fois à au¬ 
tre, perdues entière¬ 
ment il y a I 23 4 J 
6 7 8 5> 10 II mois, 
ans ôc plus,p.4o Ii.20 
Fraéture,pag 48 lig, zy 
FrilTon grand où petit, 
p,24 li.i 7 ,p. aj.li.y 
Froid des parties du de¬ 
hors, pag.zjli. 5> 
Frotement de nez, pag. 
33 i- 3 - 



G Aies & gratelles, 
p.37 lig-ij 

Gencives eiiflées,p .33 1 . 

13, vicerées, làmefme. 
Glandes au col, p.34 1 . 5 > 
aux aines, p. 35)Ii.j 
Gouft perdu,pag.3/.I.4 
Goutes;crampes , page 

3/ 1. il 

Groflè d’enfant, d’vn 
Z 3 4 J ^ 7 8 P mois, 
commancez , accom¬ 
plis, p. 41.1. 6 

H Abitude gralfe , 
graflette, ou mai- 
gre, p. 21 li. 2 

Hoquet, rare, fréquent, 
p. 34 lig. 22. 
iNquiétudes, page 2/ 

JL ligne ijf. 

lugement diminué, per¬ 
du, p. 31 li. 2/. 

L Àiâ: en grande, pe¬ 
tite , ou médiocre 
quâtité,p.42l.i8&23 
Langue belle ou char¬ 
gée, p.33 lig. 4 
Larmes involontaires. 

page 32 ligne 8 
Loufche de naillànce 
ou par accident, p. 32 
1. 18 

Luxation entière ou en 
partie , venue tout à 


coup ou peu à peu, 
p. 4P 1.20 

M ai de cœur, p. 2 4 
lig. 21, &: p. 2/ 
lig. 6 y &pag. 41 l.io 
Maladif ou non, peril- 
leulèment ou ïàns 
péril, pa. 23 li. 3 
Mange peu, médiocre¬ 
ment, ou beaucoup, 
p. 22.Ii.12. 

Mal d’yeux, p.32li.7 
Mal de gencives^ p. 33, 
ligne 13 

Maigre par tout le 
corps,ou parlesjam- 
• bes & cüilïès feule¬ 
ment, pa.34lig.20 
Mammelles grofïès,mé- 
diocres,petites,dures 
ou molles, p.42,1.26^ 
qui groHiflent, qui 
diminüent,là mefmc. 
Matiér'es fécales blan¬ 
ches, jaunes, vertes, 
grifes, rouges & làn- 
glantes , e^ailTes ou 
claires, pa. 2p,l. ii, 
rendues {ans ypenfer, 
pa.31 li.27 

Matrice qui tombe vl- 
cérée avec cuilfon ou 
demangeaifon, p. 43. 

Ii.p 





MatcKeavec difHcuUé, 
p. 34 l.iz 

Mémoire diminuée ou 
perdue, p. ji.li.zj 
Mcutriirure grande ou 
petite, p. 46,1. 
Mois de femmes, voyez^ 
Fleurs. 

Morfure d’anûnal vé¬ 
néneux ou non véné¬ 
neux, p. 46li. 14 
Mouche peu,beaucoup, 
ou point du tout, de¬ 
puis peu , de tout 
temps, p.33li. 1 
Mouvement diminüé, 

N perdu, pa. 31 ligue 14 
AiiUncc de pere 
& mere de longue 
ou courte vie,mala¬ 
des ou fains, p.io.1.8 
Nez empeiché, p. 31 li. 

O Bfcurité de veuc, 
page 31 lig. 10 
Ouyedure, p.3il. la 

P AIpitation ou bâte- 
ment de cœur, pa. 
341. 21 

Pefanteur de jambes, p. 
41 1. 2 

Pafles couleurs, avec 
difficulté de marcher, 
p. 41 li. I. 


Perte ou diminutidn du 
mouvement & du 
fentiment, p. 31 li.24 
Perte d’ouye, p.3î.Ii.z5 
Perte de voix ou de pa¬ 
role, pag. 33 li. 8 
petite veroje non enco¬ 
re eue, p.zil. 20 
Pierre aux reins, en la 
Veffie, p. 37.11.3 

Piquure, p. 46 l.ay 

Piiî'e fouvent, raremét, 
beaucoup, peu, gou- , 
te à goûte, aifdment, 
cIalr,trouble,p.Z5) l.i^ 
Playe, page 4j li. dern. 
Poil blond, roux, cha- 
ftain, noir, meflé, 
blanc, p. ZI lig. 9 
Poireaux fur le gland 
ou fur la peau d’ice- 
luy, page 39 ligne 10 
Le Poulx, vifte, médio¬ 
cre, tardif: qui bat 
fort , petitement , 
moyennement, p.34, 
ligne Z 7 

Puanteur d’haleine, de 
nez, page 33 ligne i. 

R Allement,p.34l-xo 
Rapports de bou¬ 
che, pag. 33 ligne 19. 

Redoublemés,p.aj.l.io 

Repas, vn, deux, trois 




eta4lejour,p.iiI.iî 
Retraâiions de mem¬ 
bres, P. 31 I. dern. 
Rougeur des joües,p .3 4 
Ii.zo,d'yeux, p.3il-7 
Roufleurs de vifage, p. 
iili.ij» 

S Ang rédu par le nex 
en grande ou petite 
quantitèjfouvent ou 
raremcnt,p.3oIi. 14; 
par la bouche , en 
touflant, vomiflànt, 
avec ou fans douleur, 
p.3 O li.zStpar le fon- 
deinct : allant ou fans 
aller à la felh, meflé 
ou non , rouge ou 
noir, p. 31.1. Z 
Secherclïc de bouche, 

p. 14 l.iJ 

Semence, voyez flux. 
Sentiment nul, p.31 1 .i 4 
Sobriété ou intempé¬ 
rance, p. Z Z 1.14 
Soif, pag.14.1. zd. 
Soufpits, pag. 53 lig. i 
Stature haute,moyenne 
ou petite, pag.xi lig.i 
Stérilité, pag. 4zli. z 4 
Sué fouvent, rarement, 
des füeurs non puan¬ 
tes, gluantesjchaudes, 
• froides, peu, en abon-^ 


dacé, ou ne flié point,' 
p.johy.p.ij li.J 
Sujet à maladies, gran^’ 
des ou petites, lôgües 
ou courtes, p. Z3,1.2. 
Suffocation de matrice, 
page 43 ligne 20 
Surdité nouvelle ou an¬ 
cienne, P.32.I.Z5 

T Abac vfîté, p. zz. 

1 . id 

Taille droite ou non, 
p.zi.l.j 

Tayelur l’œil droit ou 
gauche, page3zli. ii. 
moucherons volans : 
ne void qu’en grande 
ou petite clarté : que 
les chofes efloignees 
ou proches, là mefme. 
Temps de la maladie 
eft de I Z 5 4 J 7 
jours, femaincs,mois, 
ans, p.24 

Teint pafle, blanc, ver¬ 
meil, brun, jaune, ba- 
zanc. p. 211 .16 

Tefte fort grofle,petite, 
ou bien proportionée 
au relie du corps, p. 
21. 1.3 

Tette bien ou mal, p. 33 
li. 5 ,&p .33 1 . 15 >- 
Tintement d’orcill«s,p* 
}Z. 1. zo 




Toux ancienne, nouvel¬ 
le, p.2jl.I4 

Tournoyemétdc teftc, 
pag -31 ligne;? 

Travail d’enfant depuis 
125 4/(3 7 jours,p. 
41 li. 24 

Travail de corps ou 
d’efprit, grâd ou petit, 
p. 22 li. 28, &:p.23li. I 
Trenchées , p. 1 . 8 
T relïàilleniens, p.3 2. 1 . 
Triftellè avec ou fans 
fujet,^ p. 31 li. 7 
Tumeur ou enflure , 
grande,médïocre, pe¬ 
tite , dure, molle : qui 
bat ou ne bat point, 
longue , ronde , ou 
d’autre forme : égale 
ou inégale, p. 44 li. .2 
Billes grandes,pe- 
tites, p. 2/ ligi 14 
Vétre tendu, dur, mol, 
lafehe ou conftipé, pi 
2p,li. I 

Vers,vifs,morts,Iongs, 
courts, plats, velus, 
en grande ou petite 
quantité, p. 3/1.2/,p. 
35,1.20. - 

ylcére venu de foy- 
mefme,depuis 1234 


/If 7 jours, fêmaincs, 
rnois, ans, ou en fuite 
décheute ou coup:vni • 
ou profond , avec ou 
fans dureté des bords, 
avec ou fans veines à 
l’entour avec ou fans 
inflammation grande 
ou petite rougeur , 
douIeur,chairs baveu- 
fes : avec ou fans cor¬ 
ruption d’os:qui rend 
peu ou beaucoup de 
matière, blanche, noi¬ 
re, roufle,claire,efpef-^ 
fé : avec ou fans puan¬ 
teur, p. 3 8 1.2. 

Voix enroüée,pagc 33 
ligne'8 

Vomit peu, beaucoup, 
fouvent , ou autre¬ 
ment, matières blan¬ 
ches, jaunes, noires, 
p. 21, li. 27,^3/1.23, 
& p. 3(î 1. 24 

Vrine blanche, jaune, 
rouge, lànglante,ver- 
daftre, noire, qui a des 
nuages au milieu, & 
des glaires au fond ; 
eft claire ou trouble 
eftant repofée, p. 25, 
1 . 20 . 




RENAÛDOT (Théophraste). 



























